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Son protecteur M. de L’Isle-Dieu, vicaire général de l’Evêque 
à Paris, écrivait de lui au cardinal Leonardo Antonelli, préfet 
de la Propagande, en 178'î :

"« M. Bourg, élève du séminaire du Saint-Esprit et né dans 
l’Acadie, y fait les fonctions de vicaire général avec résidence 
à Halifax. »

M Bourg ne résida que deux ans k Halifax et revint dans 
la Baie des Chaleurs.

Autre erreur dans le même chapitre.
Le R. P. de Rochemonteix dit en parlant delà Vie du fonda­

teur de la Congrégation du Saint-Esprit, par le T. R. P. Le 
Floch : « Il (le P. Le Floch) dit cependant, dans la Vie de son 
illustre fondateur, que c’est M. Becquet, supérieur général de 
1763 à 1788, qui envoya les premiers Spiritina en Acadie.»

Il faut lire, à Saint-Pierre Miquelon, Cayenne,etc., à la place 
de l’Acadie.

On ne saurait être trop précis en histoire.
E.-P. Chouinard, ptre.

Saint-Paul dé la Croix,16 déc. 1906.

Le baldaquin de l’égliae du Saint Sacrement

En février 1901, je décrivais dans cette Revue, avec un 
enthousiasme convaincu, l’intérieur de l’église du Saint-Sacre­
ment que les Dames Franciscaines venaient de faire décorer ; 
et je terminais en disant que sou éclatante beauté n’est sur­
passée nulle part en Amérique.

Bien des fois depuis lors j’ai visité ce sanctuaire, et mon 
admiration n’a pas diminué.

Sans doute il ne manque pan d’églises de proportions plus 
monumentales, de matériaux plus riches, d’ornementation plus 
somptueuse. Mais je n’en connais pas en Amérique dont la 
décoration intérieure plaise davantage à l’œil, et qui réunisse 
dans un plus harmonieux ensemble les traits caractéristiques 
de ce beau qui charme, qui attire, et qui élève l’âme.

Depuis 1901, l’église du Saint-Sacrement s’est encore em­
bellie parce quelle s’est complétée.

Un magnifique autel en marbre de Carrare et en on) x, qui


